
Sydney, le 16 juin    
  

Ce dernier jour à Sydney, j'en ai profité pour prendre le train monorail. J'ai 
enfin trouvé le Musée de la marine que je cherchais sans succès. J'ai tourné dans mon 
monorail jusqu'à ce que le musée réapparaisse et je suis descendue.  
  
 
Immense ce musée, mais difficile à visiter. Il y a 
beaucoup à voir sur 2 étages, avec des coins et des 
recoins, beaucoup d'écrans de PC avec animations 
diverses, tout voir, tout entendre, il faudrait y 
rester 8 jours et je n'aime pas ça, les musées, 
difficile à suivre.  Pour me récompenser de mes 
efforts sans doute, la pluie, la bonne pluie, celle 
qui mouille bien, m'attendait à la sortie, j'ai enfilé 
le pantalon étanche, l'anorak et suis partie vers 
mon auberge en toute quiétude. Dans ces 
conditions et si la température est douce, c'est très 
reposant de circuler sous la pluie. Supportant mal 
le capuchon, j'ai les cheveux bien mouillés, ça 
tombe bien, ils vont peut-être pousser plus vite, le 
coiffeur australien ne valant pas la coiffeuse 
chilienne, j'ai hâte que ma toison prenne un peu de 
longueur.  
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22 juin 
  
Melbourne, puis Adélaïde, tout va très vite. 
Décidément les pays riches sont bien difficiles pour une touriste qui circule à pied. Des tours, 
des tours, ils ne savent dire et proposer que ça, mais des tours, j'en ai ma dose. 
Pour voir la côte sud il m'a fallu en prendre un à la journée. Nous n'étions pas nombreux mais 
quand le bus s'arrête, que le conducteur guide  vous dit « vous avez 20 minutes. » Il faut partir 



au pas de course, attendre que les passagers des quelques 3 ou 4 cars et 5 ou6 minibus, vous 
laisse passer pour entrevoir ce qu'il faut regarder, il faut attendre que chacun se soit fait 
photographier devant  « la chose » à regarder, ça peut prendre beaucoup de temps si la famille 
est nombreuse, chacun sont tour devant « la chose à regarder »,  prend la pose et clic au 
suivant, puis la famille entière moins celui qui prend la photo bien sur, après en regardant 
autour de soi, on trouve bien un volontaire pour prendre une photo de toute la famille avec 
l'appareil familial bien sur. C'est long tout ça et vous, vous attendez patiemment de pouvoir 
approcher...Le comble est arrivé quand une charmante japonaise a voulu se faire 
photographier avec le chauffeur ce qui a donne des idées aux autres et nous sommes partis 
pour une séance photo avec le conducteur, au point où j'en étais....le chauffeur était à la fois 
fier, il y avait de quoi, et  inquiet, il a déjà du mal à rameuter tous ces passagers pour rester 
dans les temps il ne faudrait pas que l'habitude se prenne... 
  
Arrivée à Adélaïde, je serais bien allée à Kangourou Island, et encore LE TOUR , là, j'ai 
craqué, j'ai dit à la bonne femme éberluée que je ne pouvais plus faire de  « TOUR » , que la 
coupe était pleine, que je n'irai pas sur l'île puisqu'il n'était pas possible d'y aller seule, que je 
préférais me promener en ville, aller dans le parc des bêtes sauvages, joli mais rien 
d'exceptionnel. Elle est restée comme 2 ronds de flan, tous ses prospectus sur la table, 
insistant sur la qualité de ce qu'elle voulait me vendre. Je ne sais pas si elle en est revenue 
mais moi si, je suis soulagée. Avec le bus, je ne vais pas si loin, je ne vois pas tout ce que 
j'aurai aimé voir, mais je me sens tellement bien toute seule… 
  

 

Melbourne comme Adélaïde sont des villes bien 
plaisantes où je serais bien restée plus longtemps. Ma 
réservation pour une place dans le Ghan(train traversant 
l'Australie du sud au nord) fut des plus difficile. En hiver 
les australiens qui n'hésitent pas à dire qu'un thermomètre 
à 15* c'est le grand froid, montent volontiers dans le nord 
et utilisent le Ghan. Pas de chance pour moi.  
 

A Darwin, je passerai sans doute plus 
longtemps avant de quitter l'hémisphère sud 
pour le nord. Demain, toujours par un 
transport EN COMMUN, je vais me promener 
à Port  Eliot puis dimanche à 12.30 je monterai 
dans ce fameux train le Ghan.Je m'arrêterai à 
Alice Springs où je vais encore faire un tour,  
pas moyen d'y couper et je l'avais booké 
depuis Melbourne. Je ne pourrais pas 
reprendre le train pour finir le voyage, il ne 
passe que 2 fois par semaine et ça ne colle pas 
avec mes horaires. C'est donc par un 
TRANSPORT EN COMMUN que je 
rejoindrais Darwin.Le temps s'est enfin décidé 
à être beau, c'est bien plaisant mais un peu tard 
pour mon passage en Australie. C'est comme 
ça. 
 

 

 
Marie 


